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croisse de plus en plus ; 12 là est la source de tous les
biens, là le gage du vrai bonheur.

O chère Eglise de Montréal, -quelle alliance nous avons
contractée avec toi ! Toi, la fille de Rome et de la France,
si belle dans le passé. si glorieuse par les ouvres de
religion et de bienfaisance que tu as produites, si .renom-
mée d'un bout à l'autre de l'Amérique pour tes prêtres,
tes missionnaires et tes vierges, toi, appelée par Dieu à
de si hautes destinées, c'est pour toi seule que nous allons
vivre désormais ; à toi notre dévouement inaltérable, à
toi nos pensées, notre ardeur, notre travail, notre amour
le plus fort et le plus tendre!

Nous avons, nos très chers frères, imploré l'aide de
vos prières, nous vous dirons maintenant que nous comp-
tons sur votre concours pour l'accomplissement de la
grande ouvre dont Dieu nous a chargé. Nous comptons
sur votre zèle, votre esprit de rourifice et de générosité,
prêtres vénérés, chers collaborateurs, pieux frèresde tous
les ordres, religieuses ferventes vouées à l'enseignement,
a la charité et à la contemplation ; nous comptons sur
vous, pères et mères de nos familles chrétiennes, écrivains,
journalistes et législateurs, directeurs de nos écoles et
professeurs de notre Université ; tous, nous en avons
l'espoir vous nous donnerez la main et vous vous ferez un
devoir, par votre action et vos exemples, de prendre part
à notre apostolat.

O Vierge, patronne de notre ville et de notre diocèse,
Marie, bonne et bien-aimée Mère, laissez-nous déposer
dans votre cœur très pur nos espérances et nos voux.
Consacré à vous, dès notre plus tendre enfance, nous
n avons cessé de marcher sous votre bienfaisante égide.
C'est par vous que nous sont venues toutes les grâces de
votre divin Fils, c'est à vous, nous le reconnaissons, que

1 Philip., i, 9.


